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Choosing Wisely International est une organisation 
qui regroupe plus de 20 nations sur les 5 continents, 
dans le but de promouvoir la philosophie «choisir avec 
soin». [1, 2] La Suisse s’est engagée activement depuis 
2014 à travers la campagne «smarter medicine – Choo-
sing Wisely Switzerland». En peu de temps, 12 sociétés 
de spécialistes ont publié des listes «Top 5» présentant 
des pratiques médicales à éviter, selon la devise «faire 
plus ne signifie pas toujours faire mieux». [3]
Vous vous demandez sans doute pourquoi nous pu-
blions une liste internationale à propos du sur-traite-
ment/sur-diagnostic à un moment où la pandémie 
nous a obligés à réduire au minimum les prestations 
de santé non essentielles, alors même que certains 
patients renoncent à des soins indispensables. Nous 
sommes plutôt dans une phase de sous-médicalisa-
tion: par crainte d’une contamination par le SARS-
CoV-2, de nombreux patients renoncent à une consul-
tation médicale en cabinet ou à hôpital; les 
conséquences peuvent être lourdes en cas d’urgence, 
avertissent les Sociétés Suisses de Médecine Interne 
Générale et de Cardiologie [4, 5].  
L’efficacité des efforts de prise en charge médicale en 
cours de pandémie a démontré encore une fois que les 
médecins sont extraordinairement déterminés à s’en-
gager pour les patients. Nous avons vu des neurologues 
s’occuper de soins palliatifs et des chirurgiens ortho-
pédistes travailler comme internistes; leur dévoue-
ment comme leur efficacité nous ont tous émerveillés. 
Le débat porte plutôt sur la manière d’agir, afin de 
maintenir une médecine qui amène le plus de valeur 
ajoutée aux patients [6], la valeur optimale étant repré-
sentée par un bénéfice maximal pour un risque mini-
mal.
L’action de Choosing Wisely a pour but ni de res-
treindre le champ d’action des médecins ni d’éviter le 
nécessaire, mais plutôt de rappeler que la volonté de 
faire le bien et l’optimisme thérapeutique [7] pour-
raient conduire, par exemple par l’utilisation de médi-

caments off-label, avec des effets secondaires et des in-
teractions potentielles, à plus de morbidité que de 
bénéfice. La rupture de stock du Prevenar 13®, adminis-
tré systématiquement dans le but non prouvé de proté-
ger les patients du COVID-19, en est un exemple, dans 
ce cas l’épuisement des réserves.
Beaucoup des recommandations de Choosing Wisely 
International recoupent celles de l’OFSP. Toutefois, il y 
à une recommandation pour les patients et pour nous, 
médecins, qui va plus loin que celles des autorités fédé-
rales et cantonales; elle suggère de ne pas utiliser de 
médicaments off-label en dehors des essais cliniques 
qui peuvent, seuls, contribuer à prouver leur efficacité.
Nous profitons donc de cette occasion pour vous félici-
ter d’avoir montré une fois de plus que vous êtes prêts à 
répondre avec force et enthousiasme aux besoins des 
patients et qu’ensemble nous pouvons les aider à choi-
sir avec soin, en évitant sur- et sous-médicalisation.
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